
Mort de Jean-Paul II et triomphe de Hans Küng
_______________________________________________________________________

Tout le monde connaît le Saint-Père et la Terre entière s'est recueillie et a marquée sa reconnaissance 
à l'oeuvre de Jean-Paul II. Hans Kung est un ancien prêtre condamné pour hérésie par Jean-Paul II et 
bien peu de gens ne le connaîsse. Et pourtant, c'est le jour de l'inhumation du premier que le journal 
Le Monde offre sa tribune pour que le second exprime sa rancune triomphante.

Le slogan de Küng a été souvent agité par des français comme Manaranche ou Valadier. Le 
conservatisme de Jean-Paul II et de sa Curie, Mgr Ratzinger au premier rang, le pousserait à rejeter 
l'enseignement du Concile Vatican II.

L'affirmation, répétée en relation par exemple avec la thèse du Pape de la défense de la vie finit par 
marquer l'adhésion au Concile de Vatican II avec la soumission aux diktats les plus athés et 
matérialistes.  Les ennemis de l'Eglise soulignent que l'action de Jean-Paul II se divise en une action 
positive ou progressiste quand il milite pour les droits de l'homme et une action négative ou 
conservatrice et réactionnaire quand il porte sur la morale et la conduite interne de l'Eglise.
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Mais, les hommes de bonne volonté se souviendront que Jean-Paul II a été l'un des principaux 
acteurs du Concile. Il est donc abusif de dire qu'il aurait une attitude de blocage à l'égard de 
l'enseignement du second Concile du Vatican et il ne faut pas s'attarder à la calomnie des ennemis de 
l'Eglise qu'ils en soient membres ou non.

Par ailleurs, l'enseignement du Pape Jean-Paul II, dans ses Encycliques notamment, se fonde aussi 
bien sur la tradition magistérielle de l'Eglise que sur les textes de base du second Concile du Vatican. 
Il est pratiquement impossible de lire les Encycliques de Jean-Paul II si on ne se réfère pas aux 
grandes Constitutions de ce concile. 

Par exemple, citons sur un point qui concerne l'un des concepts sur lequel Jean-Paul II se 
caractériserait, selon les ennemis de l'Eglise, par un trait réactionnaire, l'Encyclique Redemptor 
Missio  publiée en 1990 :

"Du reste, le Concile Vatican II répond à ceux qui ont le souci de protéger la 
liberté de conscience : "La personne humaine a droit à la liberté religieuse ..." 
Tous les hommes doivent être soustraits à toute contrainte ..."

Cette Encyclique comporte 51 notes référant à un passage précis d'un texte du Concile Vatican alors 
qu'il en contient 178. Ce qui indique que près du tiers des références du Saint-Père dans cette 
Encyclique sont tirées du Concile Vatican II.
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Mais, il faut souligner que en effet, il existe dans l'Eglise une tendance athée qui a trouvé de 
nombreuses attentions lors du Concile et qui, de ce fait, a pu s'imposer dans de nombreuses 
commissions ecclésiastiques, épiscopales notamment. Il s'en est suivi dans de nombreux endroits une 
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mise en oeuvre des instructions du Concile Vatican II qui ont été extrêmement critiquables.

Jean-Paul II a écrit une véritable alerte à l'hérésie dans sa dernière Encyclique intitulée Ecclesia de 
Eucharistia vivit. Même le coeur de la vie de l'Eglise, l'Eucharistie est menacée par les menées les 
plus subversives, les plus destructrices de la sacralité du sacrement du Seigneur.

Dès 1990, Jean-Paul II avertissait l'Eglise qu'il existe une tendance terrible de l'athéisme à l'intérieur 
même de l'Eglise. Référons à nouveau à Redemptor Missio, paragraphe 11, quatrième alinéa :

"Aujourd'hui, la tentation existe de réclamer de réduire le christianisme à une 
sagesse purement humaine, en quelque sorte une science pour bien vivre. En un 
mode fortement sécularisé, est apparue une "sécularisation progressive du salut", 
ce pourquoi on se bat pour l'homme, certes, mais pour un homme mutilié, ramené 
à sa seule dimension horizontale. Nous savons au contraire que Jésus est venu 
apporté le salut intégral qui saisit tout l'homme et tous les hommes, en les ouvrant 
à la perspective merveilleuse de la filation divine."
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Le futur Pape devra résister aux récriminations des critiques horizontalistes qui voit l'Eglise couchée 
quand Jean-Paul II et le concile Vatican II interprété de manière droite la voit debout et en marche 
vers le Seigneur. Il faudra reprendre la voie de l'orthodoxie que Jean-Paul II a indiqué notamment 
avec Ecclesia afflicta Dei et Ecclesia de Eucharistia. Nul doute que le cardinal Ratzinger, le 
cardinal Bertone, le cardinal Castro de Hoyos ne l'assistent dans cette tâche, à moins que l'un d'eux 
ne devienne le prochain Pape.
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